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FORÊT■ Des entreprises de travaux forestiers du secteur se fédèrent en association, « Les ETF du Roannais »

Les « bûcherons » roannais se structurent

Aurélie Marchadier
aurelie.prudhomme@centrefrance.com

F ini l’image du bûche­
ron barbu, ermite, à la
chemine à carreaux

couverte de sciure ! Les
entrepreneurs de travaux
forestiers (ETF) entendent
casser les idées reçues et
mettre en avant leurs mé­
tiers, en constante évolu­
tion.

À l’instar de leurs collè­
gues du Pilat qui avaient
ouvert la voie il y a quel­
ques années, et de leurs
confrères du Forez il y a
quelques semaines, ces
prestataires de services du
Roannais (débardeurs,
abatteurs…) ont décidé de
se fédérer au sein d’une
a s s o c i a t i o n , l ’ E T F d u

Roannais. « Tout est parti
d’une proposition d’Inter
Forêt­Bois 42 (l’interpro­
fession de la filière dans la

Loire, NDLR), raconte le
jeune président Sylvain
Lallias, débardeur manuel
à La Tuilière. L’idée est
déjà de faire connaissance
entre nous ». « Ces petites
entreprises sont souvent
isolées, confirme Philippe
Glatz, technicien au Cen­
tre régional de la propriété
forestière du Roannais. Là,
elles ont la possibilité de

se fédérer, se réunir et
s’entraider. Cela renforce
ce maillon de la chaîne.
Cette association va par
exemple les aider à peser
face aux employeurs ».

Parmi les réflexions déjà
engagées, une négociation
de matériel via des grou­
pements de commandes
comme pour les huiles, les
câbles… Des formations

sont aussi programmées.
À travers cette association,
l’idée est également de va­
l o r i s e r l a p r o f e s s i o n
auprès du grand public :
nouveaux ruraux, élus,
propriétaires forestiers ou
encore touristes. « On veut
changer notre image. On
nous voit souvent comme
la “bête noire” de la forêt,
ceux qui viennent couper.

Or, insiste Sylvain Lallias,
on ne fait pas de mal à la
forêt mais on la jardine et
on l’entretient aussi ! On
coupe les arbres malades,
on enlève ce qui n’est pas
bon. On agit à bon es­
cient. » Techniques d’abat­
tage, sécurité, respect de
l’environnement… Autant
de thématiques qu’ils de­
vraient développer ensem­
ble lors d’une journée
ouverte à tous en juin
prochain. ■

Se connaître et se faire con-
naître : c’est l’un des objec-
tifs de la toute nouvelle as-
sociation qui rassemble une
douzaine d’entrepreneurs
de travaux forestiers du sec-
teur.

ÉCONOMIE. Les entrepreneurs de travaux forestiers interviennent généralement à la tâche pour des coopératives ou des propriétaires
privés, à la différence des exploitants de travaux forestiers qui eux achètent les bois, les exploitent et les revendent. PHOTO D’ILLUSTRATION

L’information a été officiali-
sée lundi 15 février : le
groupe américain Generac
Holding Inc., leader dans la
conception, la production et
la distribution de groupes
électrogènes, a annoncé la
signature d’un accord vi-
sant au rachat de la majo-
rité des actions (51 %) de
Pramac Group.

Le
développement
du marché
africain
pour objectif

Historiquement tourné
vers la production d’équi­
pements de manutention,
Pramac réalise la majorité
de son chiffre d’affaires
mondial (175 mill ions
d’euros en 2015) en cons­
truisant des groupes élec­
trogènes portables et sta­
tionnaires, à destination
des particuliers et de l’in­
dustrie, dans quatre usi­
nes situées en Italie, Espa­
gne, Chine et au Brésil.

Sa filiale française, située
à Saint­Nizier­sous­Char­

lieu depuis 1998 et qui
emploie aujourd’hui 38
personnes, est dirigée par
Pascal Verrière. Pour ce
dernier, le rachat d’une
partie du capital par Ge­
nerac est « une opportuni­
té magnifique ».

Pramac France gère le
m a r c h é d e l a z o n e
Benelux (25 M€ de CA),
« un marché stable à la
croissance européenne »,
selon Pascal Verrière, et
vise depuis un an et demi
le Maghreb, ainsi que
l’Afrique de l’ouest et du
centre (15 M€ de CA).
Avec l’arrivée de Generac,
l’objectif est de doubler le

chiffre de cette dernière
cible d’ici trois ans. « Des
objectifs ambitieux mais
réalisables », assure le
PDG français.

Des embauches
à St-Nizier ?
Le site de Saint­Nizier­

sous­Charlieu est désor­
mais entièrement dédié à
une fonction commercia­
le. Le développement du
marché africain devrait
permettre l’embauche de
nouveaux collaborateurs
pour son activité export
dans les mois à venir. ■

Pascal Jacquet
pascal.jacquet@centrefrance.com

PDG. Pascal Verrière dirige la filière française du groupe à
St-Nizier-sous-Charlieu. PASCAL JACQUET

ÉCONOMIE■ Pour poursuivre son développement

Pramac s’adosse à un géant US
Près de 200 stands, un chif-
fre en hausse, prendront
place tout ce week-end au
Scarabée à l’occasion du
salon de l’Habitat.

Ce rendez­vous est entiè­
rement dédié à l’univers
d e l a m a i s o n . S u r
4.000 m², quelque 130 ex­
posants présenteront sa­
voir­faire et produits con­
cernant une quarantaine
de secteurs d’activités.

De l’ébauche du projet
immobilier comme par

exemple la question du fi­
nancement ou de la cons­
truction, en passant par
l’aménagement ou la dé­
coration intérieure com­
me extérieure, les idées ne
devraient pas manquer
cette année encore. Plu­
sieurs conférences, liées
au bien­être notamment,
sont annoncées. ■

èè Pratique. Du 26 au 28 février.
Vendredi de 14 heures à 19 heures.
Samedi : de 10 heures à 19 heures.
Dimanche : de 10 heures à 18 heures.
Entrée gratuite.

ÉCLECTIQUE. 190 stands at-
tendront les visiteurs cette
année. ILLUSTRATION : S. P.

SCARABÉE■ Trois jours dédiés à la déco et au bien­être

L’habitat tient salon ce week-end

« On nous voit souvent comme
la “bête noire” de la forêt. On
veut changer cette image ».

SYLVAIN LALLIAS. Président.

39.500 hectares. La su-
perficie couverte par la
forêt dans l’arrondisse-
ment de Roanne, soit
21,5 % du territoire.

96 %. La part de la forêt
appartenant à des pro-
priétaires privés (environ
15.000). Les 4 % restant
sont des forêts publiques.

Douglas. C’est l’une des
essences la plus importan-
te en Roannais. Si elle re-
présente entre 1/4 et 1/3
de la surface forestière,
en terme de retombées
économiques, son exploi-
tation équivaut à environ
3/4 du chiffre d’affaires.
Source : CRPF.
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